Technique de structuration

Pour cet exercice, vous aurez besoin de petites cartes et de stylos feutre.

Commencez par écrire le sujet sur lequel vous voulez travailler. Vous pouvez réaliser cet exercice seul ou avec des collègues. Dans ce dernier cas, vous devez décider des rôles de chacun (est-ce que tout le monde cherche des idées ou bien est-ce qu’un membre du groupe recherche des conseils ?).

Clarifiez la question.

Inscrivez ensuite un mot-clé pour chaque réflexion qui vous vient à l’esprit lorsque vous pensez à la question. Vous pouvez vous entraider pour cette tâche. Ce travail devrait durer 2 à 3 minutes.

Dans la phase suivante, les cartes sont triées, divisées en groupes, mises en relation et complétées par de nouvelles cartes. 

L’exercice du “Corner”
Placez-vous dans différents coins pour construire les groupes A, B ou C selon les phrases qui vous parlent le plus :

A : « Lorsque j’étais étudiant, j’étais parfois absent. »
B : « Lorsque j’étais étudiant, j’essayais parfois de me faire passer pour malade. »

C : « Lorsque j’étais étudiant, j’avais parfois peur de l’école. »

Parlez de vos expériences avec le groupe. Choisissez une personne qui rapportera votre discussion à l’assemblée. Racontez aux autres les éléments et les résultats les plus importants et les plus intéressants de votre groupe de travail. 

L’exercice du poirier

Ecrivez toutes vos pensées ambivalentes: Qu’est-ce qui est bon au sujet de l’absentéisme de Patrick? Il s’agit de penser dans la direction opposée. Soyez honnête et inscrivez aussi les pensées que vous ne devriez pas avoir en tant que bon enseignant. De cette manière, vous pouvez détecter quelques indices importants : Peut-être contribuez-vous à garder Patrick loin de l’école ?
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